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SELON les spécialistes, l'exa-
men médical chez le sportif, 
notamment le footballeur, 

permet de réduire les risques 
pour la santé en écartant mo-
mentanément ou définitivement 
les athlètes porteurs d'affections 
organiques. 
En Europe, à titre d'exemple, avant 
de signer un contrat professionnel, 
la visite médicale effectuée par le 
club est un préalable. Autrement 
dit, si les résultats de vos examens 
médicaux ne sont pas concluants, 
vous ne pouvez pas signer. Donc 
jouer au football. Cette visite com-
prend : l'électrocardiogramme, 

la radiographie du thorax, les 
épreuves d'endurance... 
Les résultats de ces examens 
déterminent la performance 
sportive. D'où son importance 
en début de saison. Elle permet 
par conséquent de déterminer et 
de corriger si possible certaines 
pathologies. Mais aussi de mieux 
orienter chacun vers une activité 
sportive adaptée. 
Dans notre pays , où l'on ne va 
en consultation que quand on 
est souffrant, ce type d'examen 
permet de diagnostiquer un mal 
et apporter le remède approprié. 
La visite médicale doit donc être 
obligatoire dans le sport au Ga-
bon. En plus de souscrire une 
assurance. Ce sont des préalables.

L'importance de la visite médicale chez le sportif
Willy NDONG

Libreville /Gabon

• L'Union : Fabrice Do Marcoli-
no, vous venez de quitter votre 
poste de recruteur au sein de la 
formation française de Rennes. 
Quelle en est la raison ? 
Fabrice Do Marcolino : Il ne 
s'est rien passé de particulier. 
J'ai passé six longues et mer-
veilleuses années à Rennes. C'est 
tout simplement la fin d'une belle 
aventure. C'est entre autres pour 
cette raison que nous avons dé-
cidé d'arrêter d'un commun 
accord.
Quels souvenirs gardez-vous 
de Rennes en qualité de recru-
teur ? 
Je garde de merveilleux souvenirs, 
qu'un club comme Rennes recon-
nu pour sa formation m'implique 
dans son projet de développe-
ment, en qualité de recruteur et 
également en me nommant réfé-
rent sur l'Afrique. J'ai appris au 
contact des dirigeants, éducateurs, 
et entraîneurs de renommée. Ce 
qui me permet de ressortir avec 
une grosse expérience, non négli-

geable. J'ai été un témoin privilé-
gié et un témoin actif des résultats 
du club.
Pour conclure notre entretien, 
quelle suite allez-vous désor-
mais donner à votre carrière ?
La priorité est donnée à l'équipe 
nationale avec le challenge exci-
tant qui est de qualifier la sélec-
tion pour la Can pour la deu-
xième fois consécutive. Après, 
on verra ce que l'avenir nous 
réservera. Juste dire que nous 
aviserons pour les prochains 
challenges en France.

APRÈS six années passées au sein de la 
cellule de recrutement des jeunes du Stade 
Rennais, Fabrice Do Marcolino quitte le club 
breton, non sans regret. Pourquoi cette déci-
sion ? Quel avenir pour le manager général 
adjoint des Panthères en Europe ? Ce dernier 
répond !

Fabrice Do Marcolino : " La priorité 
est donnée à l'équipe nationale"

Entretien réalisé par Willy NDONG
Libreville/Gabon 

Fabrice Do Marcolino. 
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HE N R I  A r n a u d 
Antchouet Rebienot a 
débuté la préparation 

de sa reconversion en 2006 , 
alors qu'il était encore en activité 
comme joueur, avec une for-
mation d'entraîneur de football 
Niveau 1. Seize ans plus tard, 
les crampons rangés après une 
carrière faite de 346 matchs 
professionnels (entre les clubs 
portugais de Leixoes, Belenenses, 
Guimaraes, Estoril et Moreiren-
se, l'Espagnol Deportivo Alaves, 
le Grec 'AEL Larissa, le Saoudien 
d'Al-Shabab et l'Indien Churchill 

Brothers), l'ancien attaquant in-
ternational gabonais, qui a débu-
té son parcours national au plus 
haut niveau avec le FC 105 et 
désormais âgé de 43 ans, conti-
nue de patiemment se construire 
en tant que technicien.
Détenteur depuis 2019 d'un 
Brevet d'entraîneur de football 
(BEF) licence A délivré par la 
Ligue de Paris Ile-de-France et 
certifié par la Fédération fran-
çaise de football, il cumule cette 
saison la fonction d'entraîneur 
de la catégorie U16 avec celle 
d'entraîneur adjoint numéro un 
du club Paris 13 Atletico. Après 
avoir débuté le coaching en 2018 
à la tête de la section seniors du 

Paris Pouchet XVII en division 
Départemental 4.
Notons que dans le système 
français, le BEF (équivalent à la 
Licence A UEFA) fait d'Henri 
Antchouet un technicien capable 
de mettre en œuvre le projet 
sportif d’un club de niveau Ré-
gional au minimum, d'entraîner 
et diriger une équipe au mini-
mum de niveau régional (des 
U15 aux Seniors), une équipe 
jeune de niveau national si le 
club ne dispose pas d’un centre 
de formation agréé, une équipe 
sénior de niveau Régional 2 ou 
Régional 1, ou encore une équipe 
féminine évoluant en deuxième 
division.

Football : Henri Antchouet continue 
de gravir les échelons de technicien

James Angelo LOUNDOU
Libreville/Gabon

 Antchouet (2e à g) est détenteur depuis 2019 d’un Brevet d’entraîneur de football.
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En D1 et D2, les examens médicaux sont obligatoires. Il faudrait également les élargir en 
D3 et ailleurs. 
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